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PARLE-NOUS
UN PEU DE

TOI...

 



Je suis une Guinéenne qui est née au Sénégal et deuxième d’une
famille de 6 enfants. Après plusieurs années passées au Sénégal,
mes parents ont eu l’opportunité de retourner vivre en Guinée.
 
Bien que j’aie fait toutes mes études secondaires en Guinée, les
liens n’ont jamais été rompus avec le Sénégal, car nous y
retournions en vacances et que mes parents y possèdent une
maison. En plus, c’est le pays auquel j’ai donné mon cœur : je suis
marié à un Sénégalais (Le meilleur d’entre eux!) et j’ai un
merveilleux adolescent.
  
À l’obtention de son BAC (secondaire 5 et CEGEP), j’ai passé une
année au Ghana avant de m’envoler pour la France ou j’ai fait
mes études universitaires en Économie et finance. J’ai obtenu
deux Maîtrises en Économie internationale Monnaie et Finance
et en Gestion d’entreprise.
 
Je m’estime chanceuse, car je suis riche de mes deux pays, que
j’ai eu une enfance très heureuse avec des parents qui ont tout
sacrifié pour nous et que la vie que je mène me comble.



QUAND TU
ÉTAIS

ENFANT, TU
TE VOYAIS

COMMENT EN
TANT

QU'ADULTE ?

 



À l’adolescence, je voulais être pilote de ligne,
puis journaliste, pour aboutir en économie. 

En parallèle, je me voyais mariée avec
plusieurs enfants. Si on compte qu’un enfant
c’est plusieurs, j’ai réalisé ce rêve!



QU'EST-CE
QUI T'A

INCITÉ À
VENIR

TRAVAILLER
À SAINT-

LÉONARD ?

 



C’est la recherche d’emploi qui m’a amenée à 
Saint- Léonard quand je suis arrivée au Québec en
août 2008.

Horizon Carrière a été le premier organisme de
recherche d’emploi que j’ai visité. Grâce aux ateliers
suivis avec les conseillères, j’ai trouvé mon premier
emploi à Saint-Léonard. 

Et pour une raison que je ne m’explique pas, tous
les emplois que j’ai eu à occuper sont localisés à
Saint-Léonard. Bien que j’habite Terrebonne, j’aime
travailler dans cet arrondissement que j’ai un peu vu
évoluer et se transformer. 

Je dis souvent à la blague que j’ai dû être une
habitante de Saint-Léonard dans une ancienne vie ! 



QU’EST-CE
QUI TE REND

LA PLUS
FIÈRE DANS

TON
IMPLICATION

DANS LE
QUARTIER?

 

 



Le fait de travailler dans un organisme dont la
mission est d’aider et de soutenir des personnes
immigrantes et minorités visibles afin d’en faire des
citoyen.nes à part entière. 

Nos interactions quotidiennes avec les organismes
et habitants du quartier nous permettent de faire
une différence dans la vie des gens. Je nous vois
comme un filet de sécurité qui permet de lutter
contre l’exclusion, répondre aux besoins criants des
personnes immigrantes. 

Quand un usager vient nous voir et qu’il ressort de
nos locaux avec un sourire, les yeux brillants de joie,
je me dis mission accomplie! 



SELON TOI,
COMMENT

EST-CE QUE
TON TRAVAIL
CONTRIBUE À

DES
CHANGEMENTS

POSITIFS
POUR SAINT-

LÉONARD?
 

 



En contribuant à l'expertise de l'AIEM et du
quartier en lien avec certains enjeux liés à
l’immigration, qui est notre créneau. 

M’impliquer dans certaines tables de
concertation me permet de participer au
développement de projets structurants à fortes
retombées positives pour l’arrondissement. 



QUELS ONT
ÉTÉ LES PLUS

GRANDS DÉFIS
POUR TOI

AVANT
D’OCCUPER LE

POSTE DE
DIRECTRICE

ADJOINTE AUX
OPÉRATIONS?

 

 



Comme toute personne immigrante, j’ai
rencontré quelques défis, dont l’adaptation au
fonctionnement de la société d’accueil. 

Mais je suis chanceuse, car tout au long de
mon parcours ici, les bonnes personnes se
sont placées sur mon chemin au bon moment
et j’ai su saisir les différentes opportunités qui
s’offraient à moi. 

Ça m’a permis d’évoluer dans ma carrière
assez rapidement. 



PARMI LES
PERSONNES QUI

ONT MARQUÉ
L’HISTOIRE DES
COMMUNAUTÉS
NOIRES, EST-CE

QU’IL Y EN A
UNE EN

PARTICULIER
QUI T’INSPIRE ?

 

 



Nelson Mandela. 

Pour le combat qu’il a mené toute sa vie.
Pour toutes les souffrances qu’il a eu à
vivre.

Et plus que tout, la grandeur qu’il a eu de
pardonner et de mettre en place des
mécanismes de réconciliation entre les
différentes composantes de la société sud-
africaine. 

C’est une belle leçon d’humanité pour moi. 



QU’EST-CE QUE
TU AIMERAIS

DIRE AUX
JEUNES DES

COMMUNAUTÉS
NOIRES DE

SAINT-
LÉONARD?

 

 



Vous êtes l’avenir de ce bel arrondissement et il vous 
revient de tracer votre chemin.

Oui, Vous êtes plus que ce à quoi vous pourriez être 
associés. La couleur de votre peau ne devrait pas définir 
vos succès ou échecs. 

Tenez-vous debout, bien droits dans vos bottes, croyez 
en vous, soyez fiers de ce que vous êtes et de vos 
origines. J’ai foi au fait que vous pouvez réussir tout ce 
que vous avez envie d’entreprendre à condition que 
vous refusiez de vous plier au dictat du plafond de verre 
qui plane au-dessus de vos têtes pleines de rêves.
 
Rien n’est facile, mais tout est possible. Il faut travailler 
fort pour réussir. Saisissez toutes les opportunités qui 
s’offrent à vous pour briller de tout votre être et faire 
briller votre communauté !


